
N° 222
29 Août1962
JOURNAL OFFICIEL DU GROUPEMENT
DES SUPPORTERS DU STADE DEREIMS
LYON : un souvenir
L E Stade de Reims n'a pas

toujours fait la loi sur son
terrain au cours de la sai­

son dernière. Il a même essuyé
quelques sévères échecs auSta­de Auguste Delaune où il fut
notablement maltraité par leRa­cing Club de Paris, le Stade
Français. et Lyon.
Ah ! ce match Reims­Lyon du

29 mars ! Qui ne s’en souvient ?
Ce soir­là, les Rémois furent
malheureux au possible, et lesLyonnais déchaînés triomphè­
rent par 4 à O0 !
L'Olympique Lyonnais nousrevient avec une équipe qui n’a

guère changé. Elle ne compte
qu’un seul nouveau joueur : l’a­
vant­centre allemand =—Linder,
footballeur expérimenté ,indis­

pensable au bon équilibre d’une
formation composée enmajorité
de jeunes joueurs.
Avec l’appoint de Linder, l’O­

lympique Lyonnais devrait être
plus dangereux qu’en 1961­1962.
Pourtant l’équipe rhodaniennea
commencé le championnat assez
modestement, en faisant match
nul, chez elle, avec l'Olympique
de Marseille, l’un des promus de
l’année. Encore ce match nulne
fut­il arraché qu’à la 83°minute,
alors que les Marseillais me­
naient à la marque depuis la51“.
On a reproché auxLyonnais

une prudence excessive au cours
de cette rencontre. Pratiquantun
jeu défensif, ils subirent longue­ment l'emprise marseillaise et
frôlèrent la défaite. Jasseron, le

play back ralenti excellent.Tchécoslovaquie.Reims.
puissance et de hargne.

REIMS ENFINALE
par RogerCHABAUD

ES télespectateurs, faute de Telstar, n’ont pas étéë très gâtés par la Coupe du Monde 62. Car, sauf cas
exceptionnel, il vient d’être prouvé que la télévision

du football perd à peu près toute saveur par ledifféré.
Mais la finale fit exception à la règle parce qued’une

part le match fut de haute qualité, au point de faire ou­
blier par son intensité qu’il était déjà jour, et parce que
d'autre part, on eut recours en deux ou trois occasions àun
Si cette finale fut exceptionnelle, on le dut surtout à la

Or la Tchécoslovaquie a joué en fait le football de
D'’aucuns diront avec plus d’âpreté, et en tout cas de
D'autres diront avec moins de panache et de discerne­

ment, avec moins d'art aussi.
Mais la Tchécoslovaquie a bel et bien jouéReims.
Par l’occupation du terrain, le développement très har­

énible à effacer.
nouvel entraîneur, n'aura pas
manqué de tirer de ce match les
enseignements dont il a certai­
nement fait son profit.
Les Rémois d'Albert Batteux,

eux, ont pris un départ de choix
en battant Angers par 4 à 0.Puis
ils sont allés parfaire leur forme
au Maroc. Ils voudront évidem­
ment prendre leur revanche sur
Lyon, effacer en août l’affront
qui leur fut infligé enmars.I semble que Reims ait les
moyens de parvenir à ses fins.CHRONOLOGIE.

Le décalage de cematch
Reims­Lyon nous a posé unpetit problème. Fallait­il vous
le présenter avec les résultatsdu 26 août et les tendances
qu’ils ont apportées ?Fallait­
il au contraire n’en pas tenir
compte et vous exposer Reims
Lyon comme s’il avait eu lieuà la date prévue, soit avectous les autres, le 26août,
alors que tous les clubs n’a­
vaient joué qu’un match ?
C’est à cette seconde solu­tion plus logique que nousnous sommes ralliés Elle

nous vaut d’ailleurs de voir
figurer Reims à la première
place du classement, comme
c’était le cas avant que ne
commencent les rencontresde la deuxième journée.
Intraitable devant Angers, sa dé­
fense doit aussi en imposeraux
Lyonnais. Quant à l’attaque, ellea déjà donné un aperçu de ses
possibilités. Elle n’acceptera évi­
demment pas d'être éclipsée par
le quintette adverse formé par
Combin, Di Nallo, Linder,Djor­
kaeff etRambert.

Marcel LARDENOIS.

DOMINIQUE COLONNA A FAIT DEVANT ANGERS
UN MATCH IMPECCABLE.

IL FETERA DANS CINQ JOURS SA TRENTE QUATRIÈMEANNÉE.
LUIIASLLA SUN LOLECE

E Monsieur que vous verrez tout à l'heure sur le
banc, côté Lyon, est ce même Monsieur quevous
vîtes (oh !) la saison passée sur le banc, côtéLeHavre.

Oui, Lucien Jasseron a changé de couleurs,mais
l’homme n’a pas changé. Ceux qui le connaissent unpeu
penseront que je veux faire allusion à ce flegme britan­
nique (pourquoi britannique, grands dieux !) qui le ca­
ractérise et au travers duquel on prétend expliquer tou­
tes les attitudes et tous sesmérites.

Rien n’est plus dangereux : Jasseron n’est pasun
indifférent et sa sensibilité estextrême.

Mais revenons sur le plan de ses qualités profession­
nelles. C’est assurément un des entraîneurs qualifiés qui,
en France, mériteraient d’avoir un jour au moins unef­
fectif de qualité.

monieux, très composé des séquences la continuité de l’ac­
tion de tous, avec ou sans ballon, par l’ensemble des per­
mutations multipliées à l’infini, par un jeu demouvement
effaçant l’homme quasi sans l’engager, par la préparation
descoups.

. En l’enrôlant, Lyon a reconnu ses mérites. Lui a­t­il| fourni les moyens de la réussite?
REIMS à 3contre 1 |.

l'HABILLEMENT pour HOMMES, DAMES, ENFANTS
(suite en page 7)

Cet article
n’engage que sonauteur

Tout ce qui concerne
LEMACASIN GRANDSMAGASINS CHOIX“, AH SAINT­JACQUES2SPORTIFS PRIXTEIMS ­ 47 et 55 à 63, rue de Vesioe ­REIMS



ASS

le deLucien
Muller, Reims compte toujours
deux alsaciens dans son effectif :
Wendling etKaelbel.æ@
Le petit Penverne, en vacanceschez ses grands parents, està

Reims et il ne manque pas de
« s'entraîner » au Parc Pommery.Il porte culotte et maillotblanc.

départ

Comme Marseille, que son pèreentraîne.æ@
Les amateurs de Lyon,classés

13° sur 13 en C.F.A. sont redes­
cendus en « honneur » régionale.

æ@ ,
La saison passée, 18.874person­nes ont assisté à Lyon­Reims.

Combien ferons­nous pourReims­yon, qui sera, lors de la con­
frontation de nos deux clubs la
seule recette à laquelle nous se­rons intéressés cette saison?æ@
N’oublions cependant pas que

lors de la première journée aprèsParis (15.500 spectateurs pour
Stade­Montpellier), c'est àReims
qu’on a enregistré la plusgrosse
affluence (11.320spectateurs).@
Dans la grande famille duSta­

de de Reims, il n ‘y a pas euquedes mariages de joueurs, durantcette inter­saison : l’ami Leleu
(Beulingrin) a marié sa fille Jac­
‘queline avec M. SergeDescamps.
Aux parents, aux jeunes époux,

nos félicitations.Ï
A Limoges, Paul Sauvage a

connu un certain Vovard. Ce­
lui­ci n’est autre que l’anciengar­dien de l’équipe professionnelledu Stade de Reims d’avant­guer­re.
Il paraît que « Bobby »s’amuse

ericore à se mettre dans les butset que son placement y est tou­
joursSoient vretPP RTE4 .…. Pt tt 10020000a tool Loieetege tete tA ALESccOo .…..1
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Résultatssportifs

NAN
w LES CUISSES DEROGER

Au premier entraînementdes« pros » rémois, sur le terrainannexe du stade municipal—la pelouse du terrain decompé­
tition étant à ménager —onpouvait voir la plupart desjoueurs taquiner la balle sous
l’œil du Président du Stade de
Reims. M. Henri Germain étaittout particulièrement intéressépar le comportement deRoger
Piantoni. Or celui­ci frappa laballe avec cette pureté et cette
puissance qu’on lui connaît.
Resplendissant de santé, lapeau rougeoyante du soleil de

Méditerranée, il faisait une telle
impression que quelqu’un s’ex­clama :
— Sa cuisse malade estmême

plus musclée que l’autre !
Mais Serge Batteux corrigeadoucement.
— N’exagérons rien !Disons

qu’elle est devenue son égale.
w ALLEZ REAL !
Lucien Muller paritcipait à cepremier entraînement.
Lorsque l’on taquina la balle,il se mit instinctivement près de

Jean Wendling, pour une ultimeséance de travail en commun.
Reims essayait ce jour­làdeuxtrès jeunes espagnols en stage

dans notre région.
— On va les mettre avecMul­ler, fit­onobserver.
Mais le match —ce jour­là—n’a pas lieu et l’on fut privé de

cette triplette « espagnole » im­provisée.
w L'ACCIDENT LERAMENE

AUVELODROME .
Peu de « gens du

aux ( Hourtént très belles)épreu­
ves des championnats de France
cyclistes amateurs disputées àReims.
Pourtant, nous avons aperçu

Georges Scheuer, Claude Pros­
docimi et… Roger Marche,
L’ardennais avait assisté aux

éliminatoires mais s’il vient à lanocturne des finales, le diman­
che, ce fut par accident.
Et au sens propre du mot puis­que arrivé àWitry­les­Reims

alors qu’il se rendait àSoissons,il fut stoppé par l’encombrement
causé par un grave accident dela route.
Le retard, qu’il lui occasionna,

comme l'émotion du«spectacle»
l’incitèrent à ne pas dépasserReims. Que pouvait­il faire si­
non voir la conclusion de lama­nifestation dont il avait vu les
prémices ?
4 BRUNO L'ECHAPPE BELLE
En rejoignant Reims pour al­ler à son premier entraînementde la saison, Rodzik a eu une

mésaventure dont il rit après
coup, mais qui eût pu luicoûter
lavie.
Revenant de la pêche àVillers­

en­Prayères où il était allé avecson frère, il arriva à 80 à l’heure
à un croisement en même temps
qu’une 2 CV... prioritaire.

se ball ».

Un coup de volant lui évita lacollision mais la 403 alla au fos­sr en passant à 20centimètresd’un arbre avant de s’immobili­ser.
Et c’est — la direction faussée— à 30 à l’heure qu’il poursui­vit sa route !
v ; ŒIL NOIRTEARDEho Muller a beaucoup par­lé avec ses anciens coéquipiersde sa future activité au seindel’équipemadrilène.
« Je vais tenir un poste d’or­ganisateur au milieu du terrain.Mais je ne sais pas si je seraidemi ou inter…
Piantoni  troubla beaucoupMuller en lui répliquant, sansrire.
« C’est drôle, je ne te vois finirta carrière là­bas ni comme demini comme inter.
Je te vois très bien. toréador.
L’œil noir de Lucien a presquejustifié cette prédiction fantai­siste.

w AFIN QUENUL
N’EN IGNORE
Cette année, à l'issue dupre­mier entraînement, au Parc Pom­mery, Colonna, au vestiaire atenu à faire une déclaration so­lennelle.
— Les gars, vous le voyezj'ai apporté une savonnette tou­te neuve.
Vous pouvez vous en servir.
Mais je vous avertis c’estla seule que j'apporterai cettesaison.

+ DUTRAVAIL
POUR LESVACANCES
Guelques joueurs rémois pen­

sent qu'après le Moinpe oùdesont sans contrat avec leursclubs, ils pourraient bien trou­
ver d'excellentes situations dansle football au Canada oùdes
clubs s’'improvisent pour trois
mois. C’est ainsi que des joueursanglais en renom ypratiquent.
Robert Siatka, alors qu’il setrouvait là­bas fut réveillé à 4heures du matin pour signer un

contrat qui, pendant trois mois,lui assurait 3.000 dollars en
jouant à l’A.S. Roma.
Pendant la ‘récente tournée,

Vincent reçut de semblables pro­
positions. C’était aux chutes duNiagara et on lui proposa 1.000
dollars par mois pour jouer auclub à Hamilton».
w LES SCRUPULES DE JUSTO
Non certes, on ne pourra re­

procher à Fontaine de n’avoirpas tout mis en œuvre pour se
remettre en parfaite condition.
Tout y a passé, toutes lesmé­

decines et tous lesmédecins.Et même jusqu’à une ultime
tentative qui montre tout le dé­
sir de Justo d’arriver à un résul­tat : Il est allé à Lourdes !
Oui, parfaitement !
Mais là, soudain, un scrupulelui a interdit de formuler sonvœu de guérison.
« Quand je me suis vu parmicette misère humaine, alors queje suis en parfaite santé, je n’ai

do 02249

pas osé, nous dit­il, je suis parti.
Voilà un sentiment de pudeur

qui honore Justo, et qui nous le
rend encore plus sympathique.
4 Y AVAIT COMMEUNERREUR...
Lorsque les amateurs rémois

ont pris le départ pour Paris à
leur retour de Canterbury, l'hô­
tesse de l'avion, apparemment
anglaise a fait l’annonce tradi­tionnelle.
«Nous allons voler deLondresà Paris en cinquanteminutes.

L’altitude du vol sera de quinzemètres.
Alors, les jeunes rémois, qui

avaient déjà souffert des condi­
tions très spéciales de leur dé­
placement avant le match, se re­
gardèrent avec une certaine in­quiétude.
4 CONTRE­PIED SANSAPPEL
Certains ont pu s’étonnerdece que nous avons annoncéM.

Schwinte comme arbitre pour
Reims­Angers lors de notre pré­
cédent numéro .
Il faut savoir que c’étaitbien

M. Schwinte qui avait étédési­
gné, mais celui­ci, « récusé »par
Angers, qui avait à se plaindre de
lui, fut remplacé par M.Barbe­
ran. À ce moment « Allez Reims »
était déjà imprimé.
w JUSTO..….SPECTATEUR
« Il a fallu que j'attende d’êtrehors de combat pour pouvoirvoir des matches de football,nous dit Justo Fontaine, quenous rencontrons quelques heu­res avant que ne commence, à

Sedan, le match d’ouverture con­
tre leRacing.
Et Justo est parti, envoiture,
Puisque nous parlons de Justo,qui a même abandonné l’entrai­nement, rassurons ses amis : ila reçu une bonnedemi­douzaine

de propositions (journalisme, en­
traînerient de football, commer­ce.) et il choisira après unexa­
men approfondi.
Ne nous inquiétons pas à sonsujet : l’opportunisme qui étaitsur le terrain, sa qualité domi­nante ne l’abandonnera pas.

w DEUX JOURS TROPTOT
Raoul Giraudo est en cemo­

ment à Reims depuis quelquesjours. L'ancien rémois, qui ap­partient à Sochaux estime n’a­voir pas eu beaucoup de chance
depuis qu’il a quitté laCham­
pagne, tant à Grenoble qu’à So­chaux.Il espérait bien aller jouer à
Béziers que Penverne devait en­traîner. Mais à deux jours de
signer son accord, Penverne re­
cevait un télégramme de propo­sition de Marseille !
Giraudo manqua donc son en­

gagement. Il espère racheter son
contrat à Sochaux et trouver unclub qui ne l’éloigne pas tropde Reims où sa femme a sa fa­rille.
wDIALOGUE
« SUR LE BANC »
Piantoni, Fontaine, Vincent

il UT TT (ET | TUEaa Hé x par lesBISCUITS
+que / ame

une jolie triplette rémoise étaitsur la touche pour ce match
Reims­Angers. Tous trois se plai­santèrent d’ailleurs sur leur inac­
tion forcée.
« Mon genou a désenflé, dé­clara Piantoni : je pourrai peut­être jouer ?
— Et oui, on a compris tontruc, répondit Vincent : tu veuxte réserver pour la Coupe d’Eu­rope et comme on est exemptpour le premier tour, tu fais du­rer le plaisir.

w LES VOYAGES DE P.P.
Un spectateur inattendu à cematch Reims­Angers : PierrePi­barot, l’entraîneur du Racing.
La veille à Sedan, Albert Bat­teux était allé voir Sedan­Ra­cing.
En somme, le Parisien lui ren­dit sa politesse.
Celui­ci avait d’ailleurs fait duchemin : rentré à Paris dans lamatinée, il en était reparti envoiture avec sa femme pour al­ler voir jouer ses amateursàSoissons et était venu à Reimspour la nocturne.
Nous en avons profité pour luiposer amicalement une

question délicate.
— Qui vous paraît en coursepour le titre cette saison, ennetenant compte que des effectifs ?
« P. P. » a répondu :
« Et pardi, comme les annéesprécédentes, les quatre mêmes,

avec peut­être un inattendu qui
collera à la roue tant qu’il pour­ra…

LFIDÈLE
ET INDISPENSABLE :
LE CALENDRIER OFFICIEL
OU STADE DEREIMS
Patiemment mis au point, rodéet mis au goût du public aprèsdes années d’expérience, le ca­

lendrier officiel du Stade de
Reims, édité par « Publi­Cham­
pagne », est devenu un merveil­
leux et indispensable guide de la
saison de football.
Sa table des matières vous édi­

fiera sur ce que vous pouvez y
trouver :
Les Comités du Stade ; le pal­

marès du Stade ; tous les résul­
tats de la saison écoulée ; l’effec­
tif de la nouvelle saison ; les pho­
tos des joueurs ; le calendrierpro ; le calendrier amateur ;des
tableaux de classement ; le calen­
drier de la Coupe de France et
d’Europe ; les Rémoisdans
l’équipe de France ; le calendier
| international, ete…
Rappelons que ce calendrier

est à votre disposition au siège
du Stade de Reims, au siège d’Al­
lez Reims et à tous les points de
diffusion habituels.
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Tout savoir sur…
tous frais*

BANQUE NATIONALE
POUR LE COMMERCE

ET L'INDUSTRIEREIMS
&8 et 10, RueCarnot

Tél. 47­79­81 à84

\ LEGARDIENAUBOUR
Né en 1940 à St­Tropez. Ajoué à St­Tropez avant de

« monter » à Lyon. Il fit son
premier match « pro ».…con­tre Reims. Sélectionné es­
poir. 1 m. 85 ; 80kgs.L'’Olympique Lyonnais est l’héritier du L'O.U. et fut admis en

1950 parmi les « clubs autorisés».
SON PASSE ENCHAMPIONNAT
Lyon occupe en France et dans notre Football commeune

équipe tournante. Par sa position géographique et ferroviaire, parses possibilités. Sérieusement épaulé par sa municipalité, le club
lyonnais n’est pas riche d’un long passé professionnel.

41, BOULEVARD FOCH (faceGare)
REIMS ­ Vél. 47­52­71

LESARRIERES
DUFFEZMilan
Né en 1942 à Lyon.Ama­C'entraîneurteur. 1 m. 78 ; 70 kgs. , or t arte taraTata7e Tete T TTATe

D'emblée, il gagna le championnat de 2 Division et accéda vignes a ? rs cntre ee es­ enNationale. 3) imé > = .;2eLucien JASSERON Mais. dès la saison suivante, en 1952, il redescendit ! Né en 1930 à Aix­en­Proven­ se Un Vêtement de Travail cee ; 52­53 fut une année de transition et en 1953­1954, l’Olympique {ce 1 m. 74 ; 73 kgs. Interna­ ze Poe"va fe melésenter, ranmef Lyonnais constitua une excellente équipe qui se hissa en tête )tional militaire et universi­f % , a.pueri! de ‘e présenter, TAPP€4 du championnat de seconde division et retrouva sa place parmi taire. se h te à *%Lo pcépendant brièvement} pélite du football français «1e Leue i asseron, > ; ; *%* +seed vg ae 70e 4 StLeu Au cours de la saison 1954­1955, l'Olympique Lyonnais se classe LES DEMIS os seès d’O: 1913, fit de} 12°, 8 à l'issue de la saison 1955­1956. A5 pes(près d’Oran) en 1913, fit de PSeS *solides études, joua à Batna En 1956­1957, le club lyonnais termina le championnat à la 12 | VIALA Alexandre = 19 pepuis au R.U. Alger où il devait)place. Né en 1941 à Lyon. Formé 2 zerevenir comme entraîneur. Il Il se classa 8° en 1957­1958. au club. 1 m. 78 ; 76 kgs. PC se
opéra au Havre jusqu'à la En 1958­1959, Lyon obtint la 9% place du championnat et la JPOLAK Thadée RQ :CCguerre puis enfin auRacing KA2esaison passée, la seizième, évitant de justesse la relégation. Quin­ 22, RUE CLOVIS ­REIMSNé en 1932 à Montceau­les­ *, +péri 514 remporta la/ zième en 1960­1961. 16‘ la saisonpassée. Mines. A joué à Sochaux, se >+ÿ …ET EN COUPE DEFRANCE Lens et Sedan. 1 m. 78; 76 kgs. w'etetete tete Loge tete ete teLetLong et osseux, très britan­nique par son allure et son
flegme, Lucien Jasseron est
un esprit clairvoyant et con­
cis, Il passa son diplôme d’en­
traîneur et malgré plusieurs
possibilités de situationquise présentèrent, il décida dese consacrer au football. Il
entraîna plusieurs clubs en
Afrique du Nord avant de ve­rir prendre la succession d’unautre racingman (Edmond
Delfour) auHavre.
Nous le retrouvons cette

saison àLyon.

LEBORGNEMarcel
Né en 1939 à Carhaix. 1m75;

68 kgs. International junior.
DEGEORGES Lucien
Né en 1942 à Annecy. ALyon

depuis 1959. 1 m. 70, 66kgs.
La meilleure apparition des Lyonnais fut en 1956 où ilsappa­rurent en demi­finale, battus par Sedan qui devait enlever l’épreu­

ve. Mais les Lyonnais sont très fiers d’avoir éliminé Reims il y adeux saisons en huitième de finale avant de se faire éliminerpar Rennes.
Citons encore : quart de finaliste en 1945 (battus par Lille),

1946 (battus par Red Star) ; huitième de finaliste en 1953 (bat­tus par Grenoble) ; 1955 (battus par Nice) ;1957 (battus parNice) ; 1958 (battus par Reims) ; en 1961, éliminés par leRacing
en huitième de finale ; en 1962 éliminés en 8 parBéziers.et AE EEE A
> PRESENT QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE P

ENTREPRISE =E DE =
= PARCS ET JARDINS

LESAVANTSLINDER
Nouvelle recrue, joueur al­

lemand qui opérait àEssen.
NUREMBERGVictor
Né en 1930 à Niedercorn. Ajoué à Nice. 1 m. 73 ; 73kgs.

NJO­LEAEugène
Né en 1931 à Batouri. A joué

= PÉPINIÉRISTE
= 19, Rue Martin­Peller ­ REIMS

TÉLÉPHONE 47.11.36UE US
Sur 34 points acquis au total à VOUVELLESRECRUES

l’issue de la saison 1961­1962, 20
points seulement furent glanésà domicile ! Passé les premiers
matches où l’équipe trouve en­
rore à profiter des forces vives

ENT

Q
Le directeur sportif Tamini qui

est pour le mieux avec Karl Rap­
pan, à pris conseil auprès de ceQUATRE PAS DANS SONPRI&

Il y a trois ans déjà queLyona lancé son « opération jeunes­ em dernier qui lui a recommandé à St­Etienne à Lyon au Ra­ . ne 0 '0'0 ‘010001000000à P d'éléments enthousiastes, l’Olym­ q vire cing. 1 m 70 : 70kgs LetteLt te tata tata atatelAutrichien du nom de Linder,
ex­joueur du Rapid deVienne,pique Lyonnais se désagrègedansn ? > ROr, que voyons­nous! le bourbier hivernal. Lemanque RIVOIRE Jean­Louis

Depuis deux ans, Lyon enta­
me son Championnat avec label­
le résolution de la jeunesse puis,
au fil des matches, des lacunes
apparaissent au grand jour, qui
hypothèquent définitivement ses
chances. À l’issue de la saison
1960­1961, le public de la cité
de la soie dut attendre l’ultime
journée de championnat pour
connaître le sort réservé à son
équipe. La saison dernière,Lyon
fut sauvé de la relégation à l’a­
vant­dernière journée du cham­
pionnat. Ce bilan dérisoire ne
laisse pas d’inquiéter ceux que
préoccupe le bon renom d’une
ville dotée pourtant d’une infra­
structure sportive tout à faitex­ceptionnelle.

BON... AL’EXTERIEUR
En examinant le palmarèsde

la saison à Lyon, on note ceci :

HNNEHUEEELE

oO

demétier, l’absence de résistance
foncière, l'impossibilité de se ra­
crocher à un véritable systèmede
jeu, laissent les joueurscomplè­
tement démunis au début de cha­
que printemps.
Fallait­il tout changer?
Pourtant, l’éclosion de DiNal­

lo est un encouragement à per­sévérer.
L'ARRIVEE DEJASSERON
Fernandez, l’entraîineur précé­

dent fut remercié et le havrais
Lucien Jasseron embauché.
Avec lui, Lyon croit tenir l’en­

traîneur capable d’en imposerà
ses joueurs, de faire autoritépar
ses connaissances techniques, et
finalement de trouver le style vé­
ritable qui manque à la forma­ton.

ASSURANCESLAMBERT
el’Ussuxeur

desSpostifsUULULULUSNNOLLEQEOEEONONNOORORHONMNHNNN1QUI HII

et des Young Boys de Berne. BonNé en 1943 à St­Sympho­technicien, Linder n’a toutefoispas répondu à l’attente de cer­
tains dirigeants qui souhaitaient
trouver en lui plutôt un attaquant
du type « puncheur », qu’un re­
layeur ou distributeur, domaine
dans lequel Hatchi a maintes fois
fait sespreuves.

rien. 1 m. 70 ; 71kgs.
DI NALLO Fleury
Né en 1943 à Lyon. 1 m. 63;
65kes.

COMBINNestor
Né en 1940 à Las Rosas (Ar­gentine) 1 m. 80 ; 72kgs.

HATCHIGuy
Né en 1934 àBasse­Terre

(Guadeloupe). A joué àGre­noble, Limoges et Sedan.
1 m. 71 ; 70kgs.
RAMBERTAngel
Né en 1936 àBuenos­Aires

(Argentine). 1 m. 72 ; 69kgs.
CAMILLA Jean
Né à Nice en 1934. Vient de

Toulon. 1 m. 71 ; 68kgs.

En fait, l’Olympique Lyonnaisa pris le départ de ceChampion­nat 1962­1963 avec un effectif très
semblable à celui de laprécéden­te saison. Seul Hugues a quitté
le club, et Salen envisage sérieuse­
ment de le faire. Dutto, qui était
prêté à Troyes où il futvictime
d’une double fracture du tibiaet du péroné, et Njo­Léa (prêtéau Racing), sont revenus àLyon.
Novak (de Monaco) vient de lui
êtreprêté.
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En lever de rideau deReims­
Lyon se disputera à 19heures
un intéressant match amicalop­
posant les équipes duRacing
Club d’Epernay (1°) et du Stade
de Reims (Juniors).
C’est là une initiative qui per­met de mettre à l’ouvrage les

jeunes espoirs stadistes. Cette
fois, leur adversaire ne joue ce­
pendant qu’en première série
Marne. D’anciens Stadistes y
opèrent, comme le demi­centre

=: Fouet et un guadeloupéenque
= Reims eut un moment à l'essai.= L'équipe junior stadiste, à la­
Kwquelle se consacre cette saison

FAITESABONNER
VOSAMIS.

Si le service d’Allez Reims par son vendeur habituel vous
donne satisfcation, le bulletin d'abonnement que nous publions ci­
dessous ne vous intéresse pas. Mais si vous n’assistez pas à tous
les matches et que vous. désirez être tenu au courant régulière­
ment de la vie du club ou encore si vous pensez que certains de
vos parents ou amis aimeraient recevoir « Allez Reims », alors
utilisez le bulletin ci­dessous ou faites­le leur parvenir.

CAFÉdu
Lion deBel£ort
Roland GORLA

5 37, PLACE D’ERLON, 37
­ Téléphone 47 48­17 ­
SALLES DEREUNIONS
RESULTATS SPORTIFSTENkn

Un abonné reçoit régulièrement son journal avant lematch
(sauf le cas de matches très rapprochés l’un de l’autre oud’aban­
nés habitant très loin deReims).
BULLETINd’ABONNEMENT
A “ALLEZ­REIMS” 1962­1963
A découper et à adresser avec le règlement correspondant à

« ALLEZREIMS », 3, rue Buirette àReims
Je, soussigné,NOM
désire souscrire un abonnement à « Allez Reims » pour la
saison1962­1963.

Ci­joint chèque ou chèque postal à votre C.C.P.Châlons­sur­
Marne 75­286 de la somme de 12 NOUVEAUXFRANCS.

Signature :
PARIS COCO DE DEC CSC CODEC ICE D DD DEDECO III). POIL0... +0,0,0,8,0,8,0840,OC EC CC EX ­MORE

Claude Prosdocimi a fort belleallure.
Voici comment elle seravrai­|

semblablement composée
Brascamp (1) ; Monclin (2);

Thiébaut (3) ; Kolventer (4) ;
Brutte (5) ; Véron (6) ;Colosio
(7) ; Fetler (8) ; Lhopital (9) ;

Sparza 2butsAkesbi 1butDubaêle 1but
ET CELUI DELYONRambert 1but
DANS LE CADRE NATIONAL

1. Sparza (Reims) 2buts
Bourbotte (Stade) 2Groschulski 2
Lachot (Rouen) 2vouSes
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Ce numéro vaut peut­être 125NF.
tué Allez­Reims » a décidé d’agrémenter la vente de sonjournal en tirant au sort parmi ses lecteurs trois lots trèsintéressants pour des amis du football, ce sont :
TR 1° Un superbe RASOIRELECTRIQUE.2 DEUX PLACES TRIBUNES. | arisgé3 DEUX PLACES GRADINS.

Le numéro figure en bas des pages centrales, à droite.Nous conseillons d'écouter attentivement les résultats dutirage qui sera effectué pendant le match et les numérosgagnants annoncés par haut­parleur dès la fin du match.
Les lots sont à retirer au siège d’Allez­Reims, 3, rueBuirette, avant le match suivant. Les lots non réclamés se­ront remis en jeu.

LA SAISON PASSEE...
Ce Reims­Lyon du 29Mars 1962

n’avait pas mal commencé pour
Leurs résultats
dre et St­Etienne 1 à l|nous. Cela combinait bien lors­

CHALLENGE MARTINI79 .. are lé =, re t jeu, nous marqua leDE LA MEILLEUREATTAQUE premier buf. Et, à la surprise
1, Stade Français 5buts générale et à notre plus grand9Rois àton désappointement, le score était; de 0­3 à la mi­temps. Combin—3.Rouen 3buts : à ; ‘aus =“buts qui devait se révéler le meilleurvi , sur le terrain — ayant marquéNice 3buts deux nouvelles fois avant le re­— pos.ü 0; Muller était alors blessé etGS p u LCS ÿ| c’est le plus logiquement dumon­de que Hatchi nous portait le"208 += coup de grâce. Son équipe avaitReims­Angers ....….......……. 11.390 exploité au maximum ses occa­

sions de but.
Les équipes :
Reims. — Barreau, Wendling,

Siatka, Rodzik, Muller, Vincent,
Glovacki, Azhar, Akesbi, âcl ù Ils jouent ce Ils joueront Sauvage à eenh, Bruantassement ts A Le 2 s } ;> + ia soir po esee Lyon. — Hugues, Duffez, Po­F lak, Mignot, Leborgne, Degeor­Reims 2 Ly : Ii ges, Salen, Di Nallo, Combin,Hat­» : ; = Mie ere chi,Rambert.Nice 2 | à Valenciennes àSedanStade 2 àMonaco Marseille— :Bordeaux 2 Sedan àNancy P Ûm aresMonaco 1 Stade | Lens céRouen 1 àGrenoble à Strasbourg | du matchRennes 1 Montpellier à Valenciennes csNancy 1 àMarseille à Paris (S.F.) || | 1951­1952 Reims 1 — Lyon 0: > ; Lyon 2 — Reims 5Marseill 1 N àOT, 286 à Grenoble 1054­1055 Reims 3 — Lyon1Lyon 1 àReims Nîmes Lyon 1 — Reims 1Valenciennes 1 Nice Rennes 1955­1956 paie — Lyon ;3 ; Lyon 2 —ReimsGrenoble 1 Rouen à Toulouse 1956­1957 Lyon 0 — Reims 3Lens 1 à Paris (R.C.) àMonaco Reims 4 — Lyon 1\ Toulouse 1 à Strasbourg Grenoble 1957­1958 Reims 4 — Lyon 0ob 1 L ui Lyon 1 — Reims 2. S 4 Cn8CTS || 1958­1959 | Lyon 1 — Reims5Sedan 1 à Bordeaux Nice Reims 1 — Lyon 2Nîmes 0 Angers à Lyon 1959­1960 Lyon 0 — Reims 1cu ° aR ; Reims 3 — Lyon 0ontpellier à Rennes Reims 1960­1961 Reims 2 — Lyon 0Strasbourg Toulouse Rouen Lyon 0 — Reims 2| Anger 0 àNi 3 Raci 1961­1962 Lyon 1 — Reims 3SuroreezsfE ré E SE SERRES digéscrs plan Reims 0 — Lyon 4
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On a beaucoup parlé de 4.2­4ces
jours derniers, dans les milieuxde
« la technique ». Le public, lui, s’en
soucie moins que de 421. H lui suf­
fit que des buts se marquent et il
lui importe peu de savoir si cest
par la grâce du 4­2­4.
Pourtant, ces trois chiffres par les­

pensent caractériserquels certains
symbolyser clubs descen­

NV

Avec, dans le fond, quelques cra­bes vite désabusés. Mais ont­ilsen­
core quelque illusion ?æ@
Premiers tirs, premiers buts donc

dans toute la France et bien qu'ici
et là cela sente encore un peu les
vacances, les décors se sont recons­titués avec dans l’arène, un spec­
tacle souvent convenable, voiremé­
meexaltant.
Il s’y trouva même une surprise

Bordeaux, le nouveau promu allant
pour sa première sortie parmi « lesgrands » battre chez lui l’un des
plus grands, Nimes !
Exploit sans lendemain ?En tout cas, on peut assurerque

le prochain match des bordelais chezeux va faire jaillir un public en­thousiaste. |Cette génération spontanée des
foules était très attendue par les
grands clubs.
Mais elle survient juste aumomentoù elle ne leur apportera plus rien:la recette est désormais conservée

par le club recevant !æ
La victoire de Reims, parce quelongue à se dessiner a fait faire la

dent, deux qui montent et… quatre
qui disparaissent.@
Voilà qui va donner une allure

plus sévère au championnat numérodeux.
H n’y aura cette saison que deux

places pour 19 candidats. Comme ilse trouve parmi ceux­ci quelques
« gros bras » — St­Etienne, Sochaux,
Le Havre, Metz, par exemple — on
imagine que la compétition va évo­
quer le panier de crabes.
REIMS ENFINALE

(suite de la 1°page)
De ce point de vue le fameux but de Masopulti fut par

excellence le but rémois.
La Tchécoslovaquie se présenta sous une forme qui

s’apparentait à Reims pour la mise en œuvre et au foot­
ball anglais pour l'engagement.

Le Brésil a marqué deset même de chance qui relèvent par contre davantage dufootball appuyé (Espagne +
terre) que du football classique vu par exemple àStock­hoilm.

Personnellement je ne renie ni ça ni ça et par goût com­
me par sagesse, en bon méridional qui apprit le jeu à l'OM.de ia belle époque.

Je crois fermement qu’il faut, quand on peut,combinerles valeurs et j’aurais bien aimé voir à Reims Koranvi etKohut aujourd’hui Sauvage et Akesbi.
Mais le fait est là.
Le football rémois, à Santiago, a atteint bel et bien lafinale et il n’a pas dépendu que d’un rien pour qu’il la ga­gnât.
Alors ?
En Europe, le footbal rémois va cette année prendre une{ belle revanche.

fine bouche.
La manière n’y fut qu’à de très ra­

res moments, dit­on et des lacunes |
ont été constatées. Angers, qui concé­
da quatre buts doit alors s’en esti­
mer heureux. |
Il nous semble cependant que le

champion de France peut être satis­
fait de son entrée en scène : quatre
buts, deux points, c’est une interpré­
tation inachevée, mais très réaliste
du4­2­4.

buts d’ailiers, d'opportunité,
Afrique du Nord +Angle­

ICI, LA CARTE POSTALE
DE LEURSVACANCES...

(suite de la page 8)
CE N’EST PAS LA BAULE !
Guy Sparza, le malicieux, a bien

fait quelques randonnées avec sa pe­
tite voiture, mais l'essentiel de l’ae­
tivité de sa brève inter­saison (car
il fut aussi de « la tournée » dont il
rapporte quelques souvenirs savou­
reux) a consisté à accueillir sespa­
rents, oranais. Ceux­ci vont peut­être s'installer définitivement à
Reims où son père, fonctionnaire,
pourrait être reclassé. ‘
Et parmi ses souvenirs de vacan­

ces, nous avons retenu celui d’une
équipée de plus de cinquantekilo­
mètres le long de la Marne oùCuy
chercha vainement la plage deDa­
mery qu'on lui avait recommandée.

Et oui ! une plage cheznous,c'est immense, il y a beaucoup de
sable et ça se voit de très loin.
APRES LE TITRE... LES PALMES
Roger Piantoni n'est pas parti

avec « la tournée v. Il a poursuivi
sagement et sans relâche sa rééduca­
tion. C’est à Aiguebelles, prèsdu
Lavandou qu’il la mèna à bien. I
lui suffit, pour faire suite aux exer­
cices que lui imposait à ReimsM.
{valard, de se faire installer un ap­
pareil de rééducation dans sa cham­
bred'hôtel. |
Et il s'ingénia à joindre à l’agréa­

ble, l’utile : ses séances de bain se
faisaient avec palmes aux pieds pour
obliger les muscles à des efforts sup­plémentaires.
Roger était moralement obnubilépar sa rééducation et il connutmé­

me un moment de découragement en
s’apercevant que son muscle s’atro­
phiait ànouveau.I! redoubla d'exercices
joignit lepédalo.

DANS LES VIGNES DUS..AUVAGE
Paul Sauvage, pendant ses vacan­

ces… s’est marié, à Gensac. Puis sé­
jour de noces à Ascain, près de St­
Jean­de­Luz, coupé de voyages enEspagne.
{près quoi Sauvage, qui possède

une ferme à Gensuc est venu y tra­

ad­et y

LEPOUR.
Quand une équipe comporte

quelques joueurs âgés, ondé­plore que sa moyenned'âge
soit élevée.
« Elle joue vieux », fait­onremarquer.
Quand une équipe comporte

quelques jeunes joueurs. on
déplore son manque dematu­rité…

… ET LECONTRE
Nos annonceurs sont

mis de votrectuh
Faites commemoi

J'ai ehvisédes

vailler, Il y a notamment desvignesque le prévoyant limousin sepré­
pare à planter.

VACANCES CONTRARIEES
Raymond Kopa, assez éprouvé parles matches où il s’étaitgénéreuse­

ment dépensé, était rentré dans sa
propriété d'Angers et entreprit un
séjour au bord de la mer.Hélas,
après deux jours, son fils souffritde maux de tête (sinusite) quide­
vaient nécessiter ensuite une petite
intervention chirurgicale.
Retour sur Angers où Raymond

vécut dans une certaine inquiétude
sa fin de vacances.
BOUFFEUR DEKILOMETRES
1kesbi, dont lu femme était fati­

guée, demanda à écourter son séjour
{mérique. Il rallia doncTanger

par le chemin aérien suivant :Me­
rique, New­York, Paris, Casablanca
puis Casa­Tanger (400 km.) en car.
Quelques séjours à sa ferme, quinze
jours sur la plage, avec les stagiai­res de l’équipe de football duMa­roc (stage organisé par Jeunesse et
Sports) et retour surReims.

en

ALLEZ­REIMS

recteur du Groupement «Allez­
Reims » a procédé à l'installationd'une nouvelle section au « Bar
Terminus », 169, rue deCernay.
Après que M. Durand, Président

du Groupement ait remercié les per­
sonnes qui ont eu l’idée de remonter
cette section, et leur ait dit combien« Allez­Reims » était heureux d’ac­
cueillir de nouveaux supporters quine manqueront pas d’apporter de
nombreux encouragements à notre
chère équipe du Stade de Reims,M.
Cabardos, propriétaire du Bar Ter­
minus prit ensuite la parole aunomde son Comité pour remercierM.
Durand et l’assura qu’avec sesamis
présents, tout sera fait pour que la
section « Terminus » devienne bien­
tôt une des belles sections deReims.
Puis M. Cabardos leva son verreen remerciant les membres du Co­

mité Directeur et en formant des
vœux pour la prospérité de cettesection.
Le Bureau de la Section Terminus

est composé comme suit
Président : M. Barbarin Georges :Vice­Président M. Francart Ro­

bert : Secrétaire : M. Féry Robert
Trésorier M. Cabardos Gilbert
Propagande M. LemaireRenéMembresAimé,MM. Parinet Elie.DoyenIiot Georges.
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Comme chaque saisonnouvelle,
la première petite enquête d’«Al­
lez­Reims» consiste à s’informer
— et vous informer — de la fa­çon dont nos joueurs viennentde passer leurs vacances.
Voici donc, après vous avoir

fait remarquer combien elleaété calme dans l’ensemble (en
raison sans doute du besoinde
réelle détente après la tournée
américaine) la façon dont nos
gars ont passé cette courte inter­saison.…
LE SPRINT, ARISTOCRATIE

DUSPORT
Dans sa propriété, en Corse «La

mi­temps », Albert Batteux a passé
les plus belles vacances qui sepuis­
sent imaginer.
De là­bas, l'entraîneur rémois nous

ramène cette histoire.
On interroge Martin sur ce qu’il

envisage voir faire à son fils.« Le petit, il fera du sport, del’athlétisme.
— Ah ! Et quelle spécialité ?
— Le 100mètres.
— Tiens ! et pourquoi cela?
— C’est ce qui est le plus vite ter­

miné, pardi…
POUR LUI, DES CACANCESEN
CORSE, C’EST. ALLERCHEZLUI...
Dominique Colonna est allé, très

traditionnellement passer ses vacan­
ces en famille, àCorte.I y a reçu quelques visites de ses
camarades niçois, comme Cornu etRustichelli.
Il a mangé quelques truitesprises

par lui.
— Pas en fraude, précise­t­il.
En sorte de vraies vacances, sanshistoires.
Sauf corses, bien entendu.

UN (AUTRE) REMOIS
AMADRID
Maurice Barreau est allé àMa

drid, à quelques six cents mètres du
stade du Real et il y est même en­
tré. Tout seul au milieu de l’immen­
se arène vide, il n’a pasmanquéd’être impressionné par ce cadre
grandiose et silencieux.
En fait, il était en vacances chez

les parents de sa femme.Il ne put voir Muller comme il
l’espérait. L'arrivée de celui­ci était
largement commentée par la presse,
très impatiente et confiante à la fois
des futures prouesses de l’ex­rémois.
Mais Muller ne demeura pas long­

temps dans la capitale espagnole et
Barreau ne le vit pas.
IL MANQUAIT LENERF...
DUVOYAGE
Jean Wendling, ainsi que nous

l’avons raconté par ailleurs envisa­
geait de se rendre en Italie par laroute.
Il ne savait pas que son voyage s’ar­

rêterait près du lac de Constance, un
inconnu ayant décidé de lui couper

DE LEURS VACANCES...
les vivres en lui soustrayant son por­
tefeuille !
La plus privée du beau voyage fut

assurément Madame Wendling, Jean,
lui, rentré prématurément àReims
se consolu… à la pêche.
FIDELE A LAMONTAGNE
Bruno Rodzik a récidivé.Enten­

dez par là qu’il a à nouveau pris le
chemin de l'Italie et passé ses va­
cances enmontagne.
A Biela, plus précisément, entre

Turin et Milan, près du LacMajeur.
Vacances ici aussi sans histoires.

Pêche à la truite fructueuse avec la
levée d’une pièce de 970 grammes.
LE CHEVAL A L’EAU DEVICHY
Robert Siatka, qui eut, en raison

de sa blessure de fin de saison des
vacances prolongées, est allé tout
bonnement. en cure àVichy.
Oh ! Pas malade, mais pour ac­

compagner sa femme. Et pourmieux
le faire. il a bu lui aussi et régu­
lièrement l’eau des sources.
Apres quoi, Robert est allé chez

ses parents au Martinet (Gard) avant
d’entreprendre un voyage en Italie
où il fut vivement impressionné par
Pompeï, le Vésuve, Rome etVenise.

VACANCES COTE COUR
DE LACASERNE

Bernard Hiégel n’a eu droit ni à
la tournée, ni aux vacances. C’està Saint­Dizier, où il estmilitaire
qu’il a… poursuivi l’accomplisse­
ment de son temps.
Et comme lui a ditmalicieusement

son Président lors de la prisede
contact après le premier entraîne­
ment :

— Ah ! tu as neuf mois de faits ?
Et bien, c’est du peu au jus, alors?Hélas…
DEJA LE CHEMIN DESBOIS
ET. DES « PINS »
Jean Vincent est allé se réfugier

dans les pins de St­Brévin l’Océan.
— Pas à St­Brévin­les­Pins, préci­

se­t­il, parce que c’est le seul endroit
où il n’y a pas de pins.
Dans cette agréable contrée de la

Loire­Atlantique, dans la propriété
mise à sa disposition par un suppor­
ter de Reims, Jean a fait du cam­
ping, avec un autre supporter ré­
mois, M.Delvaux.
Séjour en ermites dans le bois

avec pêche en mer et en rivière.
Exploit : 45 mulets pris dans une

seulematinée.
Et réveil chaque nuit par lesoi­

seaus qui se glissaient régulière­
ment dans la tente.
APRES LE NOUVEAUMONDE,

LENOUVEAUCLUB
Raymond Kaelbel a vécu lalongue

et belle aventure du Stade deReims
en Amérique du Sud et il a eu la
joie à l’issue de cette tournée d’ap­
prendre qu’il réaliserait enfinson
rêve : jouer àReims.
Ceci contraria d’ailleurs ses va­

cances : après de brèves journées
près de Colmar (les Vosges et le
Rhin) occupées par pêche et bains
en piscine, il dut retourner auHa­
vre pour y régler différents détails
de son « prêt » (et non pas trans­
fert) et de son déménagement.

RETOUR ENBOURGOGNE
François Soltys a connu des va­

cances. extrêmement calmes à Gilly­
sur­Saône, soit à une soixantaine de
kilomètres de sa ville nataleMont­
ceau­les­Mines, où il venait d’ail­
leurs de se marier. Chez une tante
de sa femme, il se reposa, pécha, fit
quelques promenades.
Et en rejoignant Reims, ilmanqua

sa correspondance par suite d’unre­
tard de « l’Aquilon » et manqua du
même coup le premier entraînement.

LE REMOIS EN ALSACE,
L’ALSACIEN... AREIMS

Marcel Moreau avait pris la route
de l’Alsace lorsqu’à la sortie de Toulil croisa la voiture de Wendling qui
revenait à Reims. Mais celui­ci pré­
occupé sans doute par la mésaventure
que nous racontons par ailleurs, ne
le vit pas.
Marcel se rendit à Colmar, Gérard­

mer, en Allemagne, séjourna cinq
jours à Lausanne, y pécha et récolta
curieusement un coup de soleil sur
les pieds qui lui rendit la conduitede sa voiture pour le retour pres­
que intolérable.
ENCORE UN « REEDUQUE »
Dubaële ne pouvait avoir de

vraies vacances : la rééducation des
ligaments du genou imposaient des
soins longs et progressifs.
Il fit donc des promenades dans la

forêt de Chantilly (à pied et à vélo)
près de Creil où sont ses parents.
Puis à Berck, il fit un peude

volley­ball, notamment avec ses ca­
marades du Bataillon de Joinville
qu’il y avait retrouvés.

(suite page7)
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